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Il y a des choses que nous cachons pendant longtemps. On veut en parler, 
mais on résiste, du moins par écrit. Arrive quand même un temps où il ne 
faut plus les taire, question de remettre les pendules à l’heure.

Depuis la progression incontrôlée des liens Internet sur le cinéma, sans 
compter ces journaux distribués gratuitement dans les métros, les revues 
spécialisés de cinéma connaissent des temps de vaches maigres. Évitant le 
conflit d’intérêts, je préfère ne m’en tenir qu’à Séquences.

Il fut un temps où, après les quotidiens montréalais que vous connaissez, 
Séquences (et les autres) tenait la deuxième place en matière de publication 
influente en ce qui a trait aux critiques de films, sans compter, bien entendu, 
sur les articles de fond alimentant chaque numéro. Les temps ont changé 
et, malgré le passage inéluctable et fulgurant des années, Séquences 
célèbre pourtant (ou tente de le faire, si le hasard le permet) en 2015 son 
60e anniversaire. La plus ancienne au Québec et la troisième plus ancienne 
francophone au monde, après les Cahiers du Cinéma et Positif.

Mais l’indifférence candide du milieu, mis à part deux ou trois organismes 
liés à l’industrie du cinéma – et que nous préférons ne pas nommer –, se fait 
sentir. Temps économiques obligent, la reconnaissance des revues comme 
Séquences est quasiment absente. Chose bizarre alors que, depuis de 
nombreuses années, nous profitons des événements cinématographiques 
pour parler de certains films avant qu’ils prennent l’affiche.

Le journalisme-vedette, surtout dans le milieu du cinéma, est devenu 
aujourd’hui une véritable marque de commerce. Des nouveaux visages 
(et quelques anciens aussi) nourrissent les publicités de films à l’affiche, 
faisant croire que seuls leurs avis comptent. Ce n’est pas de leur faute. Une 
chose est certaine : nous avons toujours respecté leur travail et leurs idées 
dans la plupart des cas. C’est uniquement un choix éditorial émanant des 
distributeurs. Point.

Mais avoir recours également aux publications spécialisées, c’est mettre 
le public en contact avec le raisonné, l’approfondi, avec une façon autre de voir 
le cinéma et surtout de le comprendre. Mais aussi une façon de distinguer le 
travail des spécialistes. Dans le cas de Séquences, c’est finalement lui donner 
la place qu’il mérite en tant que périodique ayant contribué à la connaissance 
du cinéma dans son ensemble, en tant qu’art de la représentation.

Il est temps que le milieu commence à changer de mentalité et 
surtout que les responsables nous voient comme de véritables partenaires. 
J’oubliais… le recours à des revues spécialisées est régulier… mais il s’agit de 
publications françaises et étrangères. On peut tenter ex nihilo de donner la 
place aux revues d’ici. Du moins, si on s’en donne la peine. 

Élie Castiel
Rédacteur en chef
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